
Pour nous contacter ! 

Le courage de vivre ensemble au village 

C’est quoi le courage ?  
 
Avant, il désignait à la fois l’audace et 
la virilité (en grec « andreia », « vir » 
en latin). Mais l’époque où la bravoure 
consistait à surmonter sa peur qu’inspi-
rait un guerrier ennemi ou l’animal fé-
roce, est bien révolue. D’un courage 
corporel, nous sommes passés à une 
conception beaucoup plus morale fort 
heureusement. 
 

Le courage, aujourd’hui, c’est un trait de 
caractère qui désigne sa capacité à sur-
monter une peur pour faire face à un 
danger moins spectaculaire et sou-
vent ordinaire.  
 
Ne faut-il pas de la force intérieure pour 
dire stop à un patron harceleur, à accep-
ter un travail peu valorisant et humiliant 
afin de nourrir sa famille, à faire face à 
des préjugés, à rebondir après un licen-
ciement dans un marché du travail diffi-
cile ou encore à combattre une maladie 
grave ? 
 

Dans un village comme le nôtre, où 
nous constatons régulièrement qu’une 
minorité de personnes oblige les habi-
tants à suivre des modèles de l’ancien 
temps, la personne courageuse n’est-
elle par celle qui ose affronter le juge-
ment d’autrui, qui exprime ses senti-
ments et s’affirme ?  
 
Ne faut-il pas du courage pour refuser 
d’être des robots dociles en résistant à 
une volonté de formatage politique ? 

 

C’est difficile, c’est vrai …. Je l’avoue. 

Le courage « authentique » requiert 
l'existence de la peur et son surpasse-
ment dans la vie de tous les jours. Le 
courage est une qualité qui se forge au 
quotidien et qui n’a rien à voir avec la 
témérité ou l’audace pour lesquelles le 
moteur de l'action n'est pas la peur, 
mais l'orgueil et la fortune d’individus 
isolés. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
C’est vrai que c’est difficile … pour cha-
cun d’entre nous de faire face à une 
réalité, de se confronter aux autres, 
d’accepter de dialoguer et d’oser se 
regarder en face. Mais les sciences de 
la nature et le «bon sens» ont démon-
tré depuis fort longtemps que c’est 
grâce à la bio-diversité que les ri-
chesses de la vie se développent … 
au sein d’un village. 
 
Selon moi, le courage doit se mani-
fester au profit de « la vie de notre 
village » dans la capacité pour un 

Maire à entraîner les Siens et les 
Autres.  
 
Dans un village de 710 habitants 
comme Bambecque, le courage ne 
consiste pas à vouloir appliquer méca-
niquement un programme électoral 
comme si s'imposait un mandat impé-
ratif en évacuant la démocratie. Il est 
nécessaire de temps en temps de le 
rappeler, le chef d'une majorité élue 
dans notre système électoral l'est sou-
vent avec un faible avantage de quel-
ques voix. Le programme n’est jamais 
approuvé par 100% des habitants sauf 
peut-être en Corée du Nord et encore 
…   

De plus, l’histoire a démontré qu’un 
environnement oppressant incite à se 
surpasser ... et à trop subir, tôt ou 
tard, on relève tous la tête. 

 

A mon avis, il reste une très grande 
marge et beaucoup de temps pour un 
Maire de rassembler autour de lui, 
pour optimiser les richesses de son 
village, pour les faire émerger, pour 
les développer ….  
 
Ce dont n’ont pas toujours conscience 
certains courtisans, en quête de flatteries, 
cherchant systématiquement à opposer 
ou à dénigrer.  
 
Pour conclure, selon moi, le courage 
d’un Maire et la réussite de son bilan 
consistent à rassembler et à mobili-

ser l’ensemble de SA population 
là où il n'irait guère spontanément. 
Cela doit être son fil conducteur, son che-
val de bataille. 
 

C’est pourquoi avec courage, tous en-
semble, il nous faut convaincre que la 
démocratie, le décider-ensemble, la 
solidarité et la diversité, les servi-
ces publics à la population sont 
bien plus efficaces que la fortune 
d’un groupe d’individus comme le dé-
montre les richesses de VIE de 
cette gazette. 

 

Utopie ou future réalité, l’avenir 
nous le dira … mais je me lance 
quand même, 

Bien cordialement, 
 

Christophe GERME 

Octobre 2010 
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Une Ducasse, avec un trait sur octobre ! 

Photo de la ducasse 

Retrouvez les photos de 

Didier sur le blog. 

� Enfin presque, alors que la ducasse avait été déplacée d’octobre 
à juin, l’agenda climatique fût capricieux et se joua des Bambec-
quois, en mettant un temps d’automne au début de l’été. Qui a dit 
« dérèglement climatique » ? 

Malgré tout, ce week-end de brocante-ducasse se conclua par l’ar-

rivée du soleil pour le spectacle 
équestre au terrain de football. 

Pour ceux ayant repéré l’animation, 
ce fût un vrai bonheur pour les en-
fants, parents et grands-parents. Un 
beau souvenir pour nos anciens 
avec les chevaux de l’association 
« Les traits du nord. » 

Euh c’est où ? Y a quelqu’un !? 

« Une boisson, une crêpe, une frite, …, » 

Tout ce bénévolat pour notre village 

est à reconstruire ! 

Vivement l’année prochaine avec 
le beau temps, l’arrivée de l’été 
sera espérons-le une réussite sur 
Bambecque. 

 

Et pour cause, notre Maire, et nous 
l’en remercions, a enfin mis en place 
les idées prévues par David Debra et 
son équipe, pour cette année. 

 

A savoir : 

♦ déplacement de la ducasse 
d’octobre, pour coïncider avec 
le week-end de brocante ; 

♦ bloquer les rues quand les fes-
tivités y ont lieu. 

 

Nous remercions l’ancienne équipe du 
comité des fêtes, vous nous manquez  
 

Mais malheureusement notre Maire a 
doublé le budget des festivités  de 
6000 à 12 000 € !!!  Pourquoi ? ...  

 

Tout simplement parce que la com-
mune n’a plus de base bénévole pour 
aider à l’animation de notre village ou 
générer des recettes sur certaines 
actions. Résultat de cette politique : 
on doit payer  via nos impôts ! De-
mander à voir le budget en Mairie. 

J.D. 
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« Tombera ou tombera pas ? » 
mercredi 28.07.2010, 14:00 
 
« Pour cette première aventure, le canoë-kayak me semblait tout à fait appro-
prié en ces temps estivaux. Me voici donc partie jusqu'à Roesbrugge, avec le 
foyer rural de Bambecque qui m'a gentiment invité à cette sortie, charmante 
ville belge proche de la frontière française et bien sûr traversée par l'Yser, qui 
rappelons-le, est un fleuve côtier qui passe dans les Flandres Belges et Fran-
çaises pour rejoindre la Mer du Nord. 
 

Faune et flore 
Roesbrugge n'est pas le seul embarcadère pour pratiquer le canoë, vous pou-
vez également partir de Stavele, Fintele ou encore Dixmude. 
 

Il existe plusieurs modèles de canoës, individuel, en tandem ou la version plus familiale par trois. Pour ma part, n'ayant 
jamais pratiqué ce sport, il me semblait plus prudent d'embarquer un coéquipier avec moi qui, bien sûr, s'est gentiment 
placé à l'arrière car vous n'êtes pas sans savoir que c'est la place la plus éprouvante, c'est lui qui dirige le canoë. 
 

Bien équipée avec la pagaie mais sans gilet de sauvetage, il est obligatoire pour les enfants mais pas pour les adultes, 
Lara Croft à côté de moi peut aller se rhabiller. 
 

Petite précision, si vous ne portez pas de gilet de sauvetage, il est bien 
évidemment conseillé de savoir nager au cas où… 
 

La première étape est de monter dans le canoë sans avoir l'air trop ridicule. 
Il me faut quelques minutes pour trouver la technique même si je l'avoue, 
nous n'allions pas vraiment droit. Après ça, c'est parti pour une après-midi 
sur l'Yser à un rythme plus proche de la tortue que du lièvre mais l'essentiel 
c'est de profiter du magnifique paysage qu'on en oublierait presque de pa-
gayer à force d'observer la faune et la flore qui bercent le fleuve. 
 

Nénuphars, fleurs, arbres, libellules... enchantent les sens et pour profiter 
du spectacle, rien ne vous interdit d'amarrer le canoë et d'aller observer 
d'un peu plus haut le paysage, et oui un chemin de randonnée borde 
l'Yser pour ceux qui seraient plutôt réticents au canoë, monter sur le che-
min no problemo mais redescendre 
alors là c'est une autre paire de 
manches. 

 

En véritable Gaston Lagaffe féminine, j'ai réussi à briller devant mes camarades de 
jeu, et oui je suis tombée à l'eau mais tout en prenant soin de protéger l'appareil 
photos, c'est un métier bien dangereux que nous faisons. 
Après les rires et une légère douleur à l'épaule, nous voilà repartis. Inutile de préci-
ser que mes petits bras ont bien souffert de cette après-midi plus que pittoresque. 
Après 3h d'efforts, retour sur la terre ferme et conclusion : très belle balade sur 
l'eau, quelques coups de soleil et courbatures mais le jeu en valait la chandelle, j'ai 
vraiment passé une très bonne après-midi alors pourquoi pas vous ? 
 

Ah oui dernière chose, si vous vous réveillez le lendemain avec des bleus, ne 
soyez pas étonné, je ne les explique toujours pas aujourd'hui. » 
 

Annabelle Maugé - Journaliste à l'Indicateur 

La sortie canoë du Foyer Rural à l’honneur dans l’indicateur 

Vous avez été nombreux cet été à vous 
rencontrer autour d’activités diverses 
et variées. 
 

En effet, que ce soit autour d’un barbe-
cue, sur les flots de l’Yser, ou pour dé-
fendre de façon festive les couleurs du 
village, ce fut une grande réussite pour 
tout le monde. Jeunes et moins jeunes, 
amoureux de la nature ou de sensations 
fortes se sont retrouvés pour de grands 
moments de plaisir. 
 

Ceci apporte alors plusieurs enseigne-
ments que je voudrai mettre en lumière. 

Tout d’abord, l’investissement des bé-
névoles qui donnent de leur temps 
pour créer de tels événements. Ces 
personnes sont une mine d’or pour 
notre village et je ne peux que les 
encourager à poursuivre. 
 
Ce ne sont pas les moyens financiers qui 
permettent de réaliser autant de choses ! 
C’est la volonté de tous de se re-
trouver pour passer du temps qui 
conduit chacun de nous à mieux vi-
vre ensemble. 
 

Je ne peux conclure sans évoquer le 
Conseil Municipal des Jeunes qui, pour 
sa première année d’existence, a évo-
lué de façon tout-à-fait positive. Il se 
regroupera prochainement pour élire 
un nouveau ou une nouvelle « maire 
des jeunes ». (cf : page 7) 
 

N’hésitez pas à vous informer sur tou-

tes les activités que proposent vos as-

sociations. Pour ma part, et vous l’avez 

compris, je soutiens tout-à-fait toutes 

ces initiatives. 

F.W. 

Un été riche pour tous les Bambecquois 
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� Une petite balade nature au bord de l'Yser sur 
Roesbrugge et Haringe, deux villages voisins. 
 
Le sentier est balisé, et largement aménagé, vous 
pourrez éventuellement y croiser un âne ou des 
moutons occupés à tondre le parcours. 
 
Vous êtes prêts ! Nous vous y emmenons. Rendez- 
vous tout d'abord à Roesbrugge au bord de l'Yser, sur le 
pont routier vous apercevrez une petite tour en bois.  
Vous y êtes ! Alors voyons tout d'abord le parcours, 

dont le 
plan est affiché dans "la tourelle". 
Au détour des chemins, des petits panneaux nous informent. 
Nous allons longer "la becque aux cochons", un petit affluent de l'Yser faisant la 
frontière entre Bambecque et Roesbrugge. 
 
Au bout du chemin apparaît un 
pont en bois sur l'Yser, installé 
spécialement pour les prome-
neurs par la province de Flan-
dre occidentale. Cela permet 
d'avoir une belle vue sur la 
plaine de l'Yser et aussi sur 
l'étang des chasseurs français à 

Bambecque. 
 
Le long du parcours, vous pourrez : 
- prendre le temps d'une brin de 
causette avec les vaches ou le 
taureau (en restant derrière la clôture), 
 
- flâner au bord de la rive de l'Yser et profiter 
de l'ombrage des arbres, 
 

- découvrir le mythique « pont aux œufs » des 
fraudeurs et faire un arrêt au bistrot de l'Heybeke, 
 
- vous informer sur les crues à la station de rele-
vage de niveau. 
 
- être étonné des petits chemins aménagés à tra-
vers champs. 
 
En Flandre en Belgique, les communes et la province de 
Flandre occidentale aménagent les bords de l’Yser pour : 

♦ développer le tourisme, 

♦ sensibiliser la population aux espaces naturels et 
au respect des métiers agricoles, 

♦ informer sur les enjeux de la maîtrise des inondations, 
et de la pollution des cours d'eaux. 
 
En France aussi le Département est actif. Il collabore juste-
ment avec la Province par l’ouverture d’un grand chemin de 

randonnée le long de l'Yser. 
 
Pourtant celui-ci sur sa partie Française, emprunte très peu de chemins naturels. A part sur 
la commune d'Esquelbecq, où le conseil municipal en partenariat avec le conseil général a 
réalisé un sentier le long de l'Yser. 
 

En juillet avec le foyer rural, nous avons organisé une sortie guidé sur ce 
parcours. Merci à Vincent Cleenwerck pour son éclairage et ses connais-
sances en botanique, qu’il cultive également avec son jardin associatif du Val d’Yser, plus d’infos 
: http://jardinduvaldyser.free.fr 
 

Flânerie au bord de l’Yser 

Page 4 
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L'inter-village organisé par le comité des fêtes de Rexpoëde s'est 
déroulé ce dimanche 25 juillet après-midi sous un soleil de plomb. 
Une équipe de 7 jeunes Bambecquois(es) composée d'Amélie, Ju-
lie et David Devigne, Rémy et Maxime Futhazar, Léo Wojtko-
wiak et Kévin Boveire, s'est rendue sur place en vélo, pour 
défendre les couleurs de Bambecque. 
 
Six épreuves étaient au programme: 
le parcours des vélos étranges  le ski flamand 
le parcours de la piscine et de la bâche infernale 
la tauromachie  le garçon de café le quiz flamand 
 
Bambecque a bataillé ferme contre 5 équipes constituées d'adultes 
(Rexpoëde, Pitgam, Oost-Cappel, Warhem et Houtkerque), pour 
terminer à une très belle 3ème place derrière Oost-Cappel et 
Rexpoëde (à 2 points seulement du 1er). 
 

Un très grand merci au comité des fêtes de Rexpoëde pour leur invitation et l'organisation de cet inter-village. Merci à 
eux de nous avoir associés à cet évènement. Ainsi qu’aux Bambecquois(es) venus encourager cette équipe formidable. 
 

Merci à vous les jeunes d'avoir participé à cet inter-village, vous êtes 
des champions. 

Rendez-vous l'année pro-
chaine, avec une revan-
che à prendre. 

E.F. 

Inter-village 2010 à Rexpoëde ! Une réussite 

Quand le beau temps est là, c’est toujours pareil, on a 

beaucoup plus de facilité à inviter sa famille, ses amis, et 

pourquoi pas ses voisins pour partager un moment de 

convivialité. 

 

 

 

Le foyer rural a souhaité lui aussi développer des ren-

contres en juin, avec deux fêtes de voisinage. Les partici-

pants ont développé à cette occasion l’adage bien connu 

que « pour bien manger, il faut bien parler ». Et oui pour 

une bonne digestion, il faut manger doucement et donc 

discuter.  

 

Pour la rentrée, des 

familles  ont innové 

avec cette fois une 

soirée karaoké et un 

château gonflable 

pour les enfants. 

 

Vivement les pro-

chaines pour mieux 

se connaître. 

 

V.C. 

En été on en profite pour partager ! 

Pour contacter le Foyer Rural : téléphonez au Président, Emmanuel Feys : 03 28 66 49 80 (en soirée) ou envoyez un e-mail sur frbam-

becque@gmail.com ou sur Facebook avec le groupe : foyer rural de Bambecque. 
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☺ Ce samedi 11 septembre, près de 
120 personnes sont venues jouer  
taper le carton à l'Espace Yserhof ; un 
beau succès, comme chaque année. 

 

Des habitants des communes environ-
nantes étaient de la partie également, 
pour cette après-midi de convivialité. 

 

Les bénévoles du club de l'âge d'or 
avaient mis les petits plats dans les 
grands, avec de nombreux gâteaux 
fait maison. 

 

Comme d’habitude, chaque partici-
pant se vit remettre un lot, grâce à la 
générosité des commerçants locaux. 

Merci à eux et aux bénévoles ! 

G.D. 

Les cartes cartonnes ! 

� Certains d’entre nous ont participé à une « forma-tion » 
délivrée par un médecin 
dunkerquois au sein de la 
salle Yserhof.  
 
Malheureusement, il n’y a 
pas eu grand-monde ! 
 
Pourquoi selon vous ? Par 
manque de communica-
tion et de planning ! 
 
Je m’explique : être pré-
venu une semaine à l’a-
vance pour un vendredi 

soir, cela n’était peut être pas un moment opportun ! Car 
nous, les plus ou moins jeunes, menons plusieurs vies dans 
la même ; et nos week-end sont bien souvent prévus long-
temps à l’avance ! 
 
Néanmoins, ce type d’information nous semble à tous 
important, même si nous étions uniquement dix. 
 
D’autant plus que la caserne de Bambecque n’a pas tous 
les véhicules adaptés, à tous les cas de figures. Dans cer-
taines situations se sont les pompiers d’Hondschoote qui 
seront amenés à intervenir. 

G.F. 

La faute à la Benne à déchets verts 

Un défibrillateur, tout beau, tout neuf, mais comment ça marche ? 

� Au sein de notre village, nous 
voyons des âmes en peine se prome-
ner avec des trésors verts à la recher-
che d’une mystérieuse benne disparue.  
 
Un objet fort utile à tous, enlevé de 
son port d’attache, (qui devait être le 
vaisseau amiral d’une politique se di-
sant pionnière dans la Haute Qualité 
Environnementale) et se baladant ici et 
là … 

 
La faute de cette benne : ne pas 
être assez jolie !!! 

 
Des personnes l’auraient vue par ha-
sard au fin fond de la rue de la gare … 
n’ayant eu aucune information.  
 
D’autres la découvrent au coin de leurs 
fenêtres avec stupéfaction … sans au-
cune concertation.  

Bien entendu, certains s’émeu-
vent légitimement auprès des 
Sages, en raison des risques 
encourus pour les enfants … ne 
trouvant qu’un écho sarcasti-
que. 

 
La faute de cette benne : ne 
pas être très propre !!! 

 
Voyant la clameur s’accentuer, 
on entend au loin un murmure : 
« Nous allons la déplacer avant 
fin juillet, c’est juré ».  
 
Alors, les arbres anciens du 
stade découvrent un immense 
trou à la place d’une magnifique pe-
louse. Mais après la saison des pluies, 
la benne baigne toujours dans la boue 
et s’ennuie. 

 
La faute de cette benne : 
être jaune et grosse !!! 
 
Un héron survolant l’école, 
quant à lui se rappelle, 
notre amie avait sa place 
dans le projet initial … à 
côté de l’espace prévu 
pour les vélos où on trouve 
à volo des voitures mal 
garées.  
 
 

Pourtant, avec du bon sens : 
 

- elle y serait dans un environne-
ment dédié au développement dura-
ble, parée d’une jolie palissade ; 
- elle y serait nettoyée  grâce aux 
eaux récupérées par le système d’é-
coulement déjà installé ; 
- elle y serait accessible et pratique 
du fait d’un environnement sécuri-
sé ; 
- elle pourrait, dès notre dos tourné, 
recycler nos déchets avant chaque 
rentrée. 

 

… au lieu d’un immense trou pour 

la nature et les finances ! 

C.G. 
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� Ils se sont réunis le 8 octobre pour élire leurs nouveaux repré-
sentants après une année d’activités intenses (Collecte Resto du 
Cœur, soirée dansante, tournoi de foot…). 
 
Le Conseil Municipal des Jeunes continuera donc avec enthou-
siasme son apprentissage de la démocratie. Respecter la parole de 
chacun et faire en sorte que chaque participant trouve sa place, 
voilà en quelque sorte leur challenge. 
 
Ainsi, après une présentation de leurs projets, Céline Bekaert 
a été élue Maire des jeunes : « Je veux continuer à faire des 
choses pour les jeunes du village ». 
Elle sera secondée dans son rôle par Jeanne Debra, réélue 
adjointe au Maire des jeunes. 
 
Des projets, ils en ont plein la tête et prévoient déjà une sortie 
au Laser-Game. Nous ne pouvons que les encourager et 
les aider à poursuivre leurs actions qui apportent de la 
vie à notre village. 

F.W. 

La démocratie au plus jeune 

���� D’où provient l’adsl sur Bambecque ? 

 

La plupart des lignes de téléphone desservant Bambecque sont 

connectées au Noeud de Raccordement d'Abonnés (NRA) 

d'Herzeele, il a comme nom de code le NRA HZL59. 

Par exemple si vous allez sur le site www.degrouptest.com, ma 

ligne a comme caractéristique ceci : 

 

central téléphonique : HERZEELE 

longueur de ligne : 4485 mètres 

 

Avec une telle ligne j'arrive à du 2 mbps voir au maximum 4 

mbps. Les maisons au coeur du village, ont un débit beaucoup 

plus haut, car la ligne est plus courte et son affaiblissement plus 

bas. Un exemple : 

 

central téléphonique : HERZEELE 

longueur de ligne : 2142 mètres 

 

Avec cette ligne vous devriez avoir en théorie du 18Mbps et la 

télévision par internet, si vous êtes chez Orange. 

 

Pour l’instant, le NRA d’Herzeele n’étant pas dégroupé par les 

autres opérateurs (Alice, Bouygues, Free, SFR, …), ils ne peu-

vent donc vous faire bénéficier de la télévision et des services 

pour leurs abonnés « dégroupés ». 

 

Pour améliorer les débits sur le village et la réception de la té-

lévision, il faudrait une ligne en fibre optique du NRA d’Her-

zeele, jusque « l’armoire téléphonique » en face du café du 

Tilleul. De fait, le débit serait de même qualité qu’à Herzeele. 

 

Le problème des habitants de l’Oost-Houck 

Allons  vers l'Est, vers l'Oost-houck(<-le coin de l'Est), la rue du 

moulin, ..., et bien en prenant une maison au hasard : 

 

central téléphonique : KILLEM 

longueur de ligne : 7220 mètres 

 

Et oui à Bambecque France Telecom a relié des maisons à plus 

de 7 km de distance du NRA  !!! 

 

Niveau débit c'est la catastrophe et pourtant cette maison ce 

trouve à 150 voir au maximum à 200 m de celle-ci : 

 

central téléphonique : HERZEELE 

longueur de ligne : 4870 mètres 

affaiblissement théorique : 50.161 dB 

 

Pour ces maisons, la solution passe donc par le raccordement 

de leur ligne au NRA d’Herzeele ou d’Houtkerque pour réduire la 

distance à 6km et permettre des débits beaucoup plus accepta-

ble, surtout si la fibre optique arrivait jusqu’à 

« l’armoire téléphonique » de Bambecque. 

 

J.D. 

Qualité d’Internet à Bambecque ? 
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Les impôts locaux sont à payer actuellement, 
mais comment se calculent-t-ils ? 
 
La base cadastrale est le fondement de ce calcul, vo-
tée en 1970 (et depuis inchangée). Elle s’appuie sur : 
♦ la surface de votre logement, 

♦ des commodités du logement (WC, douche, bai-
gnoire, eau courante, chauffage, tout-à-l’égout, …), 

♦ du classement de votre logement, 

♦ du coefficient de correctif d’ensemble, allant de 0,8 
(maison délabrée) à 1,2 (maison ne nécessitant pas 
de travaux), 

 

Le classement du logement est souvent peu connu 
par le contribuable, tentons un éclairage. En France, 
il va de 1 (maison luxueuse) à 8 (maison insalubre). 
Sur notre village, ce classement va de 4 à 8, avec 
une catégorie intermédiaire la 5M. Chaque catégorie 
a son tarif et ses coefficients de surface. Exemple en 
catégorie 5, les 20 premiers m² ont un coefficient de 
1,45, c’est donc 29 m² qui sont pris en compte.  
 
Les articles de l’annexe 3 du Code Général des Im-
pôts (CGI) donnent de plus amples renseignements. 
 
Voici les tarifs pour chaque catégorie en 2009 : 
4   tarif : 15.85 euros  
5   tarif : 16.61 euros 
5M tarif : 13.72 euros 
6   tarif : 10.84 euros 
7   tarif :   8.66 euros 
8   tarif :   7.19 euros 
 
Pour deux maisons de 150 m² déclarées avec les mê-
mes commodités et coefficient correctif d’ensemble, 
celle classée en catégorie 5 aura un impôt foncier su-
périeur de 72% à celle de la catégorie 6. 
 

Les maisons sont classées par le géomètre des im-

pôts fonciers, les 
plus récentes 
(après 1970) sont 
en 5M ou en 5. 
Ainsi la base ca-
dastrale ne prend 
pas en compte les revenus, et les logements sociaux 
récents sont aussi classés au minimum en 5M. 
 
Pour établir le classement, le géomètre se base sur 
un document avec des logements de référence, mais  
il n’est plus d’actualité (1970). Il se base aussi sui-
vant les informations que vous donnerez aux impôts, 
le géomètre classera votre logement. 
 
Seuls les impôts peuvent changer un logement de  
catégorie.  
 
Si votre logement subit par exemple une dégradation 
importante (incendie, sécheresse, …), pensez à le si-
gnaler pour envisager un déclassement. 
 
Il n’est pas facile de rendre compréhensible cette 
« science » des impôts fonciers, mais nous espérons 
avoir pu contribuer à votre intérêt pour ce sujet. 

Demandez votre fiche d’évaluation 6675 M, vous au-

rez l’ensemble des renseignements utilisé par le ser-

vice des impôts pour le calcul de votre base cadas-

trale. Votre classement (catégorie) y sera inscrit. 

 

Si vous souhaitez savoir si vous êtes dans la bonne 

catégorie, consultez l’annexe 3 du CGI, qui vous ex-

pliquera le classement. 

J.F.C. 

Pour connaître son classement …  

Impôts locaux : le Juste Prix. 

� Depuis des années, l’école privée a un sérieux coup 

de main grâce au financement récolté par le ramassage 

du verre. 

 

Cette initiative développée par Monsieur Gérard Ver-

haeghe porte ses fruits et nous pensons qu’elle 

est à développer. 

 

Vous pouvez l’apporter directement chez lui — un es-

pace est mis à votre disposition ou soit il le prendra lors 

d’une de ses tournées. 

 

Si vous souhaitez faire collecter votre verre, n’hésitez 

pas à le contacter directement. Sa maison se trouve en 

face du stade, au : 66, rue principale. Il est à votre 

écoute. 

S.G. 

Le Verre, un trésor pour nos enfants 


